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Écolozère 
économieéconomie

S
ituées au pied du Mont Lozère 
pour l ’une et au cœur de 
l’Aubrac pour l’autre, Bagnols 
et La Chaldette sont éloignées 

géographiquement mais réunies dans la 
gestion par la SELO (Société d’Équipe-
ment de la Lozère), l’instance départe-
mentale qui, par délégation du Conseil 
général, veille à faire d’elles les dyna-
miques représentantes d’une nouvelle 
tendance appelée « thermalisme vert ». 

La Chaldette et le 
thermalisme « bien-être »
Aux cures traditionnelles s’ajoute l’acti-
vité de remise en forme, particulièrement 
appréciée des adeptes de loisirs nature, 
notamment des randonneurs. À cet 
égard, la station de La Chaldette, créée  
en 1994, s’est complètement investie 
dans le thermalisme « bien-être » avec 
un espace forme ouvert de février à 
novembre. En 2008, la clientèle, venant 
principalement du Languedoc-Roussillon, 
mais aussi pour une bonne part d’Île-de-
France et de Midi-Pyrénées, a généré 

14 057 entrées pour un chiffre d’affaires 
de 656 000 €. Si l’on ajoute l’activité 
hébergement, prisée des marcheurs du 
Chemin de saint Jacques voisin, ce sont 
au total 800 000 € qui rentrent dans les 
caisses de la SELO. On estime au double 
les retombées touristiques induites par 

la station sur l’économie locale (hôtels, 
restaurants, campings, commerces). 
«  La Chaldette emploie directement 
15 personnes et, là aussi, elle joue un 
rôle majeur pour l’emploi, notamment 
en période estivale » indique Jean-Louis 
Rouvière, directeur adjoint de la SELO, 
chargé de l’exploitation.

Bagnols-les-Bains et  
sa source d’eau chaude
Tournons maintenant le regard vers l’est, 
direction le Mont Lozère où Bagnols-
les-Bains bénéficie d’une source d’eau 
chaude jaillissant de la montagne à une 
température de 41,5 °C. Appréciée dès 
l’époque romaine, Bagnols est redeve-
nue un haut lieu du thermalisme vers la 
fin des années 70. Ses deux principales 
orientations médicales sont la rhumatolo-
gie et les voies respiratoires. « Dès lors, 
précise Jean-Louis Rouvière, les deux tiers 
des 30 000 ‘nuitées’ enregistrées par le 
centre thermal sont à mettre au compte 
des 1  203 curistes qui ont séjourné à 
Bagnols en 2008 (durée moyenne de 

3 semaines). » L’autre tiers de l’activité 
annuelle est donc à mettre à l’actif du 
centre de remise en forme, avec une 
majorité de forfaits journée (4 408) mais 
aussi bon nombre de forfaits semaine 
ou week-end (564 et 847). Tous métiers 
confondus, une trentaine de personnes 
est employée à Bagnols, ce qui représente 
une masse salariale de 311 000 €, pour un 
chiffre d’affaires de 1 M€ (chiffres 2008). 
« La fréquentation est restée stable ces 
dernières années, se félicite Jean-Louis 
Rouvière, avec une clientèle, pour un tiers 
languedocienne, le reste se partageant 
entre les régions PACA, Rhône-Alpes et 
Île-de-France ». Véritable locomotive de 
l’économie locale, la station remplit donc 
parfaitement son rôle. 
Au pays des sources, l’eau garde la 
forme ! n

Le  « thermalisme vert »   
se porte bien
Avec Bagnols-les-Bains et La Chaldette, la Lozère possède deux 
stations thermales pour curistes et touristes, concourant à l’activité 
économique et à l’attractivité du « pays des sources ». 
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Thermes de la Chaldette

Thermes de Bagnols-les-Bains


